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SystÃ¨me d'Information GÃ©ographique (SIG)

Un SIG peut Ãªtre dÃ©fini comme un outil informatique permettant de stocker, de gÃ©rer, de traiter et de reprÃ©senter l'information

gÃ©ographique. 

L'information est stockÃ©e et gÃ©rÃ©e dans une base de donnÃ©es gÃ©ographiques, qui combine des donnÃ©es

gÃ©omÃ©triques (Â«localisationÂ» et forme) et thÃ©matiques. Chaque thÃ¨me d'information est reprÃ©sentÃ© par une couche,

ensemble d'objets Ã©lÃ©mentaires de mÃªme nature. Une couche associe la Â«reprÃ©sentationÂ» cartographique des objets

spatiaux et la table d'information statistique qui leur est associÃ©e. L'information y est stockÃ©e et reprÃ©sentÃ©e au niveau du

pixel (on est alors en mode raster) ou au niveau d'objets spatiaux Ã©lÃ©mentaires qui sont alors soit des points, des lignes ou des

polygones (mode vecteur). La plupart des SIG permettent une combinaison de ces deux modes de gestion.

Les SIG permettent de croiser les informations contenues dans la base de donnÃ©es de diffÃ©rentes faÃ§ons. D'une part les liens

existant entre les caractÃ©ristiques gÃ©omÃ©triques et thÃ©matiques des objets permettent des sÃ©lections de sous ensembles Ã 

partir soit de requÃªtes portant sur les attributs statistiques, soit des requÃªtes dÃ®tes spatiales Ã  partir d'outils graphiques.

D'autre part un certain nombre d'opÃ©rateurs gÃ©omÃ©triques ou topologiques permettent de travailler sur les objets spatiaux

eux-mÃªmes qu'ils appartiennent ou non Ã  une mÃªme couche.

Les croisements Â«verticauxÂ», c'est Ã  dire rÃ©fÃ©rant aux diffÃ©rentes couches d'information, sont les plus classiques et font

appel Ã  des opÃ©rateurs gÃ©omÃ©triques. Par exemple :

 la superposition (overlay) de diffÃ©rentes couches d'information : elle permet de mettre en relation des informations issues de

sources variÃ©es et a priori incompatibles (recensement, tÃ©lÃ©dÃ©tection, relevÃ©s de Â«terrainÂ», etc.) et de nature diffÃ©rente

(rÃ©seau routier, parcellaire, bÃ¢ti, etc.).

l'intersection, l'inclusion, l'union, qui permettent de dÃ©limiter des ensembles spatiaux correspondant Ã  certains critÃ¨res. Ces

opÃ©rations donnent lieu Ã  la crÃ©ation de nouvelles informations gÃ©omÃ©triques (crÃ©ation de nouveaux polygones par

exemple dans le cas de l'intersection) et/ou d'une nouvelle information sÃ©mantique (donnÃ©es agrÃ©gÃ©es, dictionnaire

d'inclusion...). 

D'autres opÃ©rateurs sont Â«horizontauxÂ». Le plus classique consiste en la sÃ©lection d'un Â«voisinageÂ» (buffer) qui permet

d'Ã©valuer les caractÃ©ristiques de diffÃ©rents Â«environnementsÂ» d'un objet spatial donnÃ©. Par ailleurs, certains SIG gÃ¨rent la

topologie des reprÃ©sentations vectorielles (contiguÃ¯tÃ©, parcours d'un graphe...) et permettent donc la mise en &#339;uvre de

traitements d'Â«analyse spatialeÂ» horizontale. 

En revanche un certain nombre de traitements d'analyse spatiale de type statistique ne sont pas inclus dans les SIG classiques. Il

existe nÃ©anmoins des logiciels statistiques qui dÃ©veloppent des interfaces permettant d'intÃ©grer des traitements de statistiques

spatiales ou de gÃ©ostatistiques au sein de SIG.

Les principaux logiciels SIG utilisÃ©s Ã  l'heure actuelle sont ArcInfo, Arcview, GRASS, MapInfo, IDRISI, GÃ©oConcept...

http://hypergeo.eu/?p=346
http://hypergeo.eu/?p=70
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voir aussi : Â«carteÂ»
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